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Vignobles ensoleillés au bord du lac de Neuch

àtel.
Photo: II. P. Klauser.

Sonniges Rcbgclände an den Ufern des Neuen-
burgcrsccs.
Vigneti al sole sulle rive del lago di R'euchâtel.

RIVES D'AUTO M NE,RIVES DE SOLEIL

Dans le silence de la nuit, la brume a tendu ses filets. Ce

qu'ils recèlent en leurs flancs légers, on le voit à l'aube,
quand le soleil émerge: une poudre d'or, parmi quelques
bonnes mesures de plomb gris. Mais le soleil se fait un jeu

de jeter le plomb gris au fond des flots, pour ne laisser à

la surface des eaux qu'une tache légère de rose et d'or:
un fard ténu, timide, que le jeu du jour absorbe dans une

gamme en bleu frangée d'écume blanche. Alors, d'une

rive à l'autre, de l'heure matutinale au crépuscule, au

rythme des minutes lentes, les eaux répètent la mouvante
chanson de l'automne.
Le lac de l'automne n'entretient plus avec le lac de l'été

qu'un lointain souvenir d'amitié. Il a cessé de plaire aux
foules; dans les cabanons des rives, seuls se réfugient
encore les poètes et les amoureux. Les masses ont déserté les

plages; les oiseaux ont retrouvé leurs berges de roseaux.
Le lac de l'automne redevient, pour un peu de temps, un

lac du printemps, paisible et généreux, mais qui ne se

donne, pourtant, qu'au solitaire. Les peintres l'aiment, à

cause de sa douceur qu'ils appellent « jeu de demi-teintes ».

Entre les vignes et les rives, la route et le rail courent,
souvent parallèles, d'Yverdon à St-Blaise, de Lausanne à

Villeneuve. Et pareillement de Genève à Lausanne, le voyageur
va, entre l'eau charmeuse et les collines aux tons pastels.

L'eau seule, et le ciel, donnent au pays son climat de

clartés tamisées, quand l'heure est douce comme l'ambre

et le regard des filles comme un vin clair?
Les rives de l'automne sont des rives de soleil. La poudre
d'or du matin devient lumière dans les yeux pour une

pleine journée gonflée comme un fruit. J.-A. Haldimann.
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